
Les élections  
2 militaires, un électeur 

  
  
  

Un militaire. Il est assis à une table.. Sur la table, une urne et deux piles de bulletins de vote (l'une de couleur 

blanche et l'autre de couleur rouge).. Debout, un 2ème militaire  armé d'une mitraillette.. 

Entrée en scène d'un électeur.. Il n'est guère rassuré.. 

  
L'électeur 

Intimidé 

Bonjour ! 
Le militaire 

Bonjour ! Approchez, n'ayez pas peur !..  
l'électeur s'approche 

Je présume que vous êtes venu voter ? 

L'électeur 

Oui ! 
Le militaire 

Bien, très bien !.. Comme vous le savez, notre général bien aimé a l'intention de faire de ce pays 
une démocratie ! 

L'électeur 

Je sais. 3O ans de dictature et.. 
Le militaire 

L’interrompant 

Dictature, dictature, le mot me parait quelque peu exagéré !.. Mais, passons !.. Or donc, pour ces 
élections, nous avons deux candidats en présence, dont notre général bien aimé !.. Alors, bulle-
tins blancs pour notre général bien aimé, et bulletins rouges pour le second candidat !.. Comme 
vous pouvez le constater, nous avons bien fait les choses !.. Toute personne, illettrée ou non, 
est habilitée à voter ! 

L'électeur 

Regardant autour de lui 

Et l'isoloir ? 

Le militaire 

Je vous l'ai dit, nous avons simplifié les choses !.. De toute façon, c'est le bulletin, et non l'iso-
loir, qui fait le vote !.. On récapitule ? 

L'électeur 

Je veux bien.. 
Le militaire 

Bulletins blancs, notre général bien aimé, ici..  
Il désigne de la main la pile en question 

et bulletins rouges, candidat de l'opposition,  ici !..  
il  pose la main  sur la seconde pile.. 

  
Le militaire regarde l'électeur en souriant. Il a toujours la main appuyée sur la pile de bulletins rouges (il ne 

laisse donc guère le choix à l'électeur).. 

  
Le militaire 

Alors, vous vous décidez ?.. La démocratie vous décevrait elle déjà ? 

  
 

 



Le 2ème militaire arme sa  mitraillette.. 

L'électeur prend un bulletin blanc et le met dans l'urne.. 

  
Le militaire 

Tout sourire 

A voté !.. 
  
 

-------------------- Noir ------------------- 
  

 

Georges Berdot / 1966 

 


